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Les sections au teleobjectif
Section <le Neuchätel, Yignoble et Val-de-Ruz

Son grand marche d'automne
Embellissons notre chateau

Rouge, orange, jaune...
Vert, bleu, indigo, violet. Toutes les teintes de l'arc-

cn-ciel? Non, les couleurs de l'automne, reunies en
bouquets, en masses de bouquets.

Un reportage en noir et blanc, comme de coutume?
C'est en couleurs qu'il aurait fallu le faire celui-ci...

Pour vous en convaincre, pourquoi n'etiez-vous pas au
Grand Marche de Neuchätel, le 24 septembre dernier?

Troisieme du genre dans les annales de la section de
Neuchätel, Vignoble et Val-de-Ruz, le premier ayant eu
lieu en 1955, le deuxieme en 1958, toujours au profit du
Chäteau de Vaumarcus, la magnifique propriete ou la
section a coutume de recevoir chaque ete des enfants
frangais en echange des petits Suisses qui s'en vont sur
les cotes normandes passer quatre semaines de vacances.

Ces echanges, comme nous l'avons Signale ä maintes
reprises, sont rendus possibles gräce ä la vente annuelle
du Mimosa de Cannes; cependant, le produit de cette
action ne saurait ni ne pourrait etre reserve ä la refection,

ä l'amelioration d'un immeuble.
Aussi a-t-on trouve autre chose: la mise sur pied

d'un Grand Marche non pas annuel pour ne point lasser
la population, mais occasionnel.

Le premier avait rapporte un benefice net de
Fr. 3927.— qui fut reserve ä la pose des installations
sanitaires de la maison, le deuxieme produisit en chiffre
rond la somme de Fr. 3000.— qui permit d'acheter toute
la vaisselle, toutes les tables, toutes les chaises. Le
troisieme et dernier en date a battu tous les records en se

soldant par une recette de plus de Fr. 4900.— qui per-
mettra de faire poser des lavabos nantis de toutes les
chicanes requises.

Bric-ä-brac, c'est le cas de le dire. Photos CRS

Des fleurs aux nappes en passant par le bric-ä-brac
Le jour se levc ä peine que les bancs sont dejä

dresses, installes, partiellement garnis.
Depuis des semaines, les aides benevoles de la section

sont occupees ä la preparation de leur Marche
d'automne. Ayant accepte de se faire aujourd'hui « mar-
mettes » et « marchandes aux puces », elles sont ä leur
poste depuis 6 heures 30.

Et il ne fait pas chaud ce matin, je vous l'assure!
Heureusement que le stand « cafe et patisseries » fonc-
tionne dejä avec le concours de la cuisiniäre installee
ä meme le trottoir par les soins des Services industriels
de la ville.

Vers les 16 heures, la citroullle — ou ce qu'll en reste •

verait-elle vralment plus d'amateurs?
• ne trou-

Apräs le banc des fleurs et celui du cafe (oü bien
sür l'on vend aussi des gäteaux, des bricelets, des petits
pains et toutes sortes d'autres pätisseries confectionnees-
maison pour la plupart), visitons encore celui des

legumes, celui du Val-de-Ruz, celui de Boudry, celui
encore des Samaritaines, le 7e enfin, le clou: le bric-
ä-brac...

Des lägumes? Pour tous les goüts, pour toutes les
bourses. Donnes dans leur totalite par les agriculteurs
de tous les villages des trois districts sur lesquels
s'etend le rayon d'activite de la section. Ceux de Li-
gnieres en particulier n'ont point lesine!

A eile seule, cette citrouille pour Marraine de Cen-
drillon fait parait-il dans les 20 ä 25 kilos. Däbitee par
tranches — qui font un potage excellent — eile rap-
portera pour sa part ses Fr. 8.— ä Fr. 10.—.

Au stand de Boudry, on nous fait admirer les der-
nieres roses de Vaumarcus.
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Lo Val-de-Ruz offre ses specialites: ses saucisses et
saucissons, son beurrc, ses «tai'aules» de Chaumont,
son miel, ses legumes frais (les plus tendres du canton...
chut... la publicity est interdite!).

Les Samaritaines ont ordonne un banc tire au cor-
deau: petits paquets de sucre, petits paquets de semoule,
petits paquets de ci, de qa. Mais nous avons hate d'e

passer ä l'inspection du bric-ä-brac.
Objets donnes, objets requs, objets amasses au siege

de la section depuis la date du dernier Marche, soit
depuis pres de six ans. Cela fait pas mal d'articles...

Tous ces objets «supplementaires» que les colis
de vetements destines ä la Croix-Rouge contiennent
presque inevitablement et trop souvent au gre des col-
laboratrices des vestiaires, ont trouve ici un but: les

«bouts» de dentelle ä quatre sous l'un partent plus
vite que les petits pains du banc voisin, les livres font
les delices des etudiants. « Le » pot de gres dejä vendu
se vante d'avoir dte remarque et d'etre le premier
article place de la journee. Et la toque en velours du
grand-pere trouvera-t-elle amateur?

Car entre-temps huit heures ont sonne et les
premiers clients commencent d'arriver. II fait encore bien
froid (cette tour malencontrueuse empechera le soleil
d'etre sur la place avant l'apres-micli). La caisse
centrale est encore vide.

L'article le moins eher: le «bout» de dentelle ä

quatre sous, l'objet le plus eher: cette commode Louis
ou Henri-je-ne-sais-quoi qui sera cedee au plus offrant:
Fr. 110.—• en i'in de journee!

A un bout du banc, une affluence digne d'un jour
de « soldes » dans un grand magasin. Allons-y-voir. Ce

sont les corbeilles emplies de coupons d'etoffe — un
don special et particulierement bienvenu — qui con-
naissent pareil succes. — Des ceufs frais, Madame?

Combien, deux, quatre, six?
— Monsieur, une « tresse »? Toute fraiche...
— Des pommes? De quelle sorte: des petites, des

grosses, des pommes pour les quatre heures?
10 heures: le quart de la citrouille (de Cornaux) a

dejä ete debite. Dans la caisse, on compte Fr. 950.—

Les dcrnieres roses de Vaumarcus ne sont plus dans

leur pot.

Au fil des heures

Au stand du bric-ä-brac, des articles de renfort sont
arrives tout ä l'heure: ccndriers de terre cuite, liens de

serviettes en raphia, petits tapis: tous les objets con-
fectionnes cet ete pendant les heures de travaux manuels
figurant au programme de vacances des petits Franqais
accueillis ä Vaumarcus.

12.30 heures: les clients se font rares.
13.30 heures: les affaires reprennent, la caisse cen-

rale contient Fr. 1500.—.
14 heures: la clientele se fait dense ä nouveau. Un

peu differente de celle du matin. C'est le moment de
faire l'article pour les nappes d'Alsace qui, sur leur
elegant chariot se sont faufilees sans bruit entre le
stand du cafe et celui du bric-ä-brac.

Ici on prend des commandes. La demande est serieuse.
Comment resister ä toutes ces fleurs, ä toutes ces guir-
landes, ä cette qualite de toile... Cuisables? Bien entendu.

15 heures: II faut aller ä la gare prendre livraison
de trois bicyclettes, donnees elles aussi bien entendu.
Plus tres neuves, c'est evident, mais on compte bien les
vendre Fr. 30.— chacune.

17 heures: en caisse Fr. 3940.—.

Tout n'est pas encore parti, non bien sür. On le pre-
voyait d'ailleurs; les courgettes et les choux, notam-
ment, personne n'en veut plus! On trouvera neanmoins
la possibility de les liquider dans des pensions ou des
hopitaux et, en fin de journee, les aides benevoles de
la section feront encore des livraisons ä domicile...

La toque de grand-pere a trouve preneur en memo
temps qu'un lustre sans ai'mature.

12 heures: la citrouille est liquidee de moitie. La
boite aux livres est vide, on voit le fond des corbeilles

aux coupons d'etoffe.

Faisons les comptes

Et c'est ainsi qu'au soir, en bouclant definitivement
les comptes, on s'aperqoit que la recette de ce troisieme
Grand Marche neuchätelois s'est elevee ä Fr. 4900.—.

II permettra ä la section de Neuchätel, Vignoble et
Val-de-Ruz de realiser Tun de ses buts: l'embellisse-
ment constant du Chateau de Vaumarcus et de com-
memorer non sans quelque fierte 1'an prochain les
10 ans cl'activite du dit chateau.

Car, si la section procede aux traditionnels echanges
de vacances « mer-montagne » depuis 1953 dejä, c'est
en fait en ete 1955 qu'elle requt pour la premiere fois
des enfants ä Vaumarcus.

Depuis lors, le bilan annuel n'a guere varie: 80
enfants franqais chez nous, autant d'enfants suisses par-
tant pour Cabourg, en Normandie et qui en reviennent
les joues roses et dorees apres avoir encore, sur le
chemin du retour, visite « Paris by Night»...
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